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LES PROCÈS MIGRATOIR DANS LA REGION SUBURBAINE DE BITOLA 

La ville de Bitola, la plus grande agglomération urbaine dans la vallée Pélago-
nique possède une excellente situation géographique dans la région Sud-Ouest de 
la Péninsule Balkanique. A travers cette vallée, c ' e s t à dire,à travers la l o -
calité de Bitola, située sur la crête médiale-occidentale de la même vallée 
s'étendent les voies naturelles qui mènent de la ville de Dratch-située sur la 
côte méridionale de la Mer Adriatique et les vallées de Prespa, Ohrid et Elba-
san, situe'es à l 'Ouest de la vallée Pélagonique, vers les côtes Nord de la 
Mer Egée et le Povardarije central. 

Dans les environs proches de l 'emplacement actuel de la ville, se trouve la c i -
té antique Heraclea Lincestis, qui est mantionnée avec ses 50.000 habitants. 

On ne sait pas au juste à quelle époque cette ville a été formée dans la locali -
té actuelle, mais, sous le nom de Bitola elle fut mentionnée pour la première 
fois en 1014. Durant toute son existence, elle a eu un rôle très varié; tantôt 
elle était centre d'une région très large et tantôt centre d'une région plus ét -
roite, et tout cela par rapport à son importance militaire; politique et économi-
que du moment même. La population y augmentait ou diminuait selon sa puissa-
nce économique et à certains moments il y a eu même des changements éthni-
ques. 

Vers de fin du XIX siècle et les premières dix années de notre s iècle , Bitola 
fut un grand centre administratif ottoman, avec un important régiment militaire 
ainsi qu'un grand centre cultural et économique pour la plus grande partie de la 
Macédonie Occidentale, pour Kosovo et l 'Albanie. 

En 1910 la ville comptait 48370 habitants. Durant les guerres Balkaniques et la 
Première Guerre mondiale, les grandes actions militaires, qui ont eu lieu dans 
la ville même ainsi que dans ses environs, ont été la causedu départ de l ' é m i -
gration des citoyens et des paysans. 

A la fin de la Première Guerre mondiale, lors de la délimitation avec la Grè-
ce (à 14 km de la ville) et l 'Albanie, la ville fut isolée de la communauté 
économique et transformée en simple ville provinciale et limitrophe. En 1921 
elle ne comptait que 28.470 habitants, donc 19.952 de moins qu'en 1910. Les 
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villages de Trnovo et Magarevo étaient presque vides et la population des aut -
res localités rurales aussi furent diminuées de beaucoup. 

Dans la période entre les deux grandes guerres, l 'économie de la région éta-
it dans un état non seulement stagnant, mais même arrière. Ce qui n'attirait 
personne a y rentrer sauf les employés administratifs et les militaires du R o -
yaume Yougoslave. 

Pendant la Deuxième Guerre mondiale la ville était sous l 'occupation fasciste-
bulgare et à cette époque il n ' y a eu presque pas d'immigration sauf celle des 
employés et deleurs familles, qui s ' y étaient installés dans la période précé -
dente. Le 11 Mars 1943 les Juifs ont été déportés à Treblinka en Pologne où 
ils ont péri . Ce moment-là vient s ' installer dans le ville un certain nombre 
de familles, en particulier des familles venant des régions situées le long de 
la rivière de Radika, occupées à ce moment par les fascistes italiens. 

De nouvelles perspectives pour le développement de la ville, et le déplacement 
de la population dans la vallée Pélaganique sont crées à la fin de la n Guerre 
Mondiale avec la formation de l 'Etat macédonien, la République Popularie de 
Macédoine dans le cadre de la R FP de Yougoslavie. 

Dans les premières années après la querre Bitola devint le centre administra-
tif de toute la Macédoine Occidentale, qui represente les 33,14 % de tout le 
territorie de la Republique de Macédoine. Devenue centre administratif, écono-
mique et culturel de la région Sud-Ouest de la Macédoine, la ville commence 
à attirer de nouveaux habitants. D'après le dénombrement de 1953 le territoire 
actuel de la commune de Bitola avait une population augmentée de 12.620 hab i -
tants dont 6.803 dans la ville ou 22,2 % de plus par rapport à la population de 
1948. Dans la ville avec 1' accroissement naturel de la population on assiste 
aussi à un accroissement mécanique, dû à l 'arr ivée des émigrés politiques des 
régions septentrionales de la Grèce (la Maceâoine Egée) et des villages envi-
ronnants. 

Dans le période immédiate à la libération les localités rurales: Lavtsi, Brou-
snik, Dihovo, Boukovo, Krstor, Trnovo et Magarevo, situées au pied du Pé l i -
ster et à 5,6 ou 8 kilomètres de la ville, faisaient partie de la région subur-
baine. Quant aux localités rurales de la plaine comme Gorne Orizari, Rachtani, 
Poechevo, Kravari bien plus proches de la ville, elles ne possédaient aucun 
élément suburbain. 

Après la liquidation des coopératives agricoles commence la migration dans la 
direction village - ville; villages de montagnes-villages de plaines. A cette 
époque a eu lieu aussi une migration de la population de religion musulmane 
vers la Turquie. 

Dans la période 1953-1971 la population de la ville a augmenté de 37. 560 habi-
tants a 65.035 soit 73,13 %. D 'après le dénomrement de Bitola aurait dû avoir 



70.000 habitants l 'émigration exclue. 

De tous les habitants de la ville de 1971, qui n'étaient pas nés dans la ville, 
les 73,47 % y sont immigrés dans la période 1953-1971. Les 73,1 % des immi-
grés sont venus des localités rurales et 1 ,8% des localités urbaines. 

Les 42,26 % des immigrés sont de la même commune, 45,57 % des autres c o -
mmunes de la Macédoine et 6,05 % des autres Republiques. Les immigrés des 
autres communes macédoniennes appartiennet aux communes de Resen et Demir-
Hisar qui gravitent vers Bitola. 

Dans la période de 1953-1971 le développement économique de la ville et de la 
commune est plus rapide. 

Des routes peu poussiéreuses relient les localités rurales à la ville, un service 
suburbain régulier d'autobus est institué, le nombre des autos individulles aug-
mente. En 1965 dans la commune il y avait 681 automobiles, en 1971-5357 et 
en 1976-10.294. La grande affluence de population dans la ville, n'allait pas 
au pas de 1* intensité dans la construction de logis ce qui fut une des causes de 
la diminution de cette affluance. En 1971 la ville disposait de 14. 909 logis po -
ur ses 16.174 ménages, donc pour 8,39 % de ménages le problème n'était pas 
résolu. Dans les dernières 13 années, de 1964-1976 dans la commune on cons-
truit annuellemant en viron 561 logis cont 75,6 % dans la ville. Dans la pér i -
ode 1964-1970 de tous les logis construits les 81,8 % sont dans la ville et r i -
en que 18,2 % dans les localités rurales. Dans la péiïode 1971-1976 la constru-
ction de logis dans les localités rurales augmente. De tous les logis construits 
dans cette période dans la commune, 59 ,8 % sont dans la ville et 30,2 % dans 
les localités rurales. 

Les procès sociaux et économique qui se sont produits après 1953 ont contri-
bue aux changements de la région suburbane et ont énormément influencé la 
migration de la population. 

A côté des localités voisines situées dans la plaine: Gorno Orizapi, Dolno Or i -
zari, Logavardi, Kravari, Poechevo, Mogila, Koukouretchani, presque toutes 
éloignées 7 km du centre de la ville. Dans toutes ces localités, déjà consi-
dérées comme suburbaines, d 'après le dénombrement de 1971 le 31,8 % des 
habitants étaient des immigrants. Le pourcentage des immigrants dans les di -
fférentes localités est de 13,4 % à Brousnik, 15,9 % à Mogila, 16,1 % à T r -
novo-Magarevo jusqu'à 79,7 % à Kravari. De tous ces immigrants les 73,7 % 
sont venus surtout des localités rurales de la même commune. 

La plus grande immigration s ' e s t réalisée dans les localités suburbaines: Gor-
no Orizari, Boukovo, Bistritsa, Lavtsi, Logovardi. En 1971 de toutes les 17 
licalités suburbaines, rien que dans les 6 mentionnées ci-dessus habitaient le 
41,98 % de toute la population et les 62,27 % de tous les immigrants. Dans 
ces 6 localités les 47,2 % des habitants en 1971 n'étaient pas nés dans la l o -
calité d'habitation et de tous ces habitants les 67,5 % s y sont installés dans 



la période de 1961-1971 et les 80,69 % dans la période de 1953-1971. 

Dans les localités suburbaines à côté de l ' immigration il y a eu aussi une i m -
portante émigration de la population. Après la n Guerre mondiale dans les l o -
calités: Trnovo-Magarevo, Krklino, Rahtani, Krstor, Brousnik, Lavtsi et Bouk-
ovo dans certains dénombrements il y a eu moins d'habitants que dans les pré -
cédents. Par example les localités: Lavtsi, Brousnik, Krstor et Rachtani en 
1971 comptaient moins d'habitants qu'en 1948. La plus grande localité Boukovo 
en 1948 comptait 1878 habitants, en 1971-2.047 habitants dont 843 immigrés 
dans la période 1953-1971. 

En même temps avec la migration dans la commune, nous avons aussi la m i -
gration quotidienne dans les directons: village-ville-village et ville-village-ville. 

Au mois de mars et avril 1978 en assembla des données sur la migration quo-
tidienne. On a enquêté 11.919 ouvriers et 5187 élèves des écoles secondaires. • 
De 11.919 les ouvriers qui travaillent seulement dans l ' industrie, dans la con -
struction et le transport, 476 personnes voyagent chaque jour. 26,68 % avec 
leurs propres voitures; 24,37 % à pied et avec le transport suburbain, 19,74 % 
à bicyclette et 2,52 % par train. De tous ces gens qui voyagent chaque jour 
pour se rendre à leur travail dans la ville, 69,96 % viennent des lacolités sub-
urbaines faisant 7 km en moyenne; les autres ouvriers arrivent des autres l o -
calités de la commune éloignées de 7-25 km de la ville et des villes Prilep, 
Resen, Ohrid. 

Avec la création de nouveaux centres de l 'industrie dans les localités rurales 
éloignées jusqu'à 15 km, 433 ouvriers provenant de la ville font le voyage quo-
tidien en autobus. 

Parmi les ouvriers enquètés qui travaillent dans l 'agriculture et bûcherons 
81,05 % voyagent jusqu'à la place du travail. La plupart, 41,13 % voyagent 
dans la direction ville-village centre de l 'organisation même;et les autres da-
ns la direction lieu d'habitation-lieu de travail voyagent aussi en autobus ou 
camion appartenant à la même organisation. 

Il est intéressant aussi de remarquer que des ouvriers font le voyage quotidi-
en Bitola-Resen et Bitola-Prilep en autobus ou avec leurs autos individuelles 
ce qui est facilité grâce à l 'autocirculation et aux routes. 

Des 5 .187 élèves des ecoles secondaires, qui furent enquêtés-649 ou 12,51 % 
voyage en autobus; 2,77 % en voitures; 1,39 % en train; 3,08 % en bicyclette 
et 27,43 % à pied. De tous les élèves-voyageurs 74,88 % viennent des local i -
tés suburbaines et les autres viennent des autres 26 localités de la commune 
et 14 élèves de Prilep. 

De tous les élèves qui viennent à pied dans la ville les 82,6 % viennent des 
localités Gorno Orizari, Lavtsi et Brousnik situées à km du centre de la 
ville. 



De tous les détails exposés ci-dessus, il est évident que la suburbaine s ' é lar -
git constamment en corrélation avec le développement économique de la ville 
augmente aussi sa possibilité d'absorber un plusgrand nombre d'ouvriers et la 
circulation quotidienne des ouvriers dans la direction localité suburbaine-ville 
augmente aussi. 

Dans la commune de Bitola on s 'e f force d'arrêter l 'afflux de la force ouvriè-
re dans la ville sous forme d'immigration en créant à ceux qui habitent dans 
les localités de meilleurs moyens de transport pour leur voyage quotodien. 
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B A A A N M N P T O H K O B C K H 

MUrPAUMOriM N P O U E C M B O nPMITAÄCKATA 
30HA HA BMTOJIA 

Fpa^OT BHToaa H a j r o j i e M a ypóaj iHa H a c e j i ó a BO Ile aa r o a H c Ka xa 
Ko T jiHHa HMA H3BaHpej[Ha N O B O J I A A r e o r p a J c K a n o j i o x ö a B O j y r o 3 a n a -
J H M O T ae j i Ha EajiKancKOTo ü o j i y o c T p c B O . I lpeny i l eaaroHwcKaTa K o -
TJiHMa , o jpi o CK c j iGKaunjaTa « a BuTOJia , Ha 3anasHH0T cpejHmeH 
p a ö » a KOTJiHHaTa, B O Í S T npiipo.nHH c o o ó p a i c a J H H U H O Ä npHCTaHHmTa-
H A JyxeH J a s p a a - j l p a i H K O T J I M H M T Q s a n a ^ H O o n IlejiaroHMCKaTa K O T -

J3HH3 / I I p e c n a H C K a T a , OxpHflCKaTa, E j i ó a c a H S K a T a / 3a caBepHHTe 
ÓperoBH Ha E r e j C K o Mope h Cpe^Ho I l 0 B a p j a p n e . 

KOH K p a j o T Ha 19 -OT B e n H npBaTa j e u e H H j a Ha OBa j Bex 
BHTOJia 6 n n a roj iew a ämhh HCT pa TMBeH ueHTap BO TypcKaTa MMnepH-
j a c o OTaqHOHHpaH n o r o j i e M B o e s e H rapHH30H h 33 rojieM ^eJi Oß 
3anaflHa M a K e i O H H j a , K O C O B O m Aj ióaHuja Kyj iTypen h cTonancKH 
USHTap. Bo 1 9 1 0 roxMHa r p a n o T ö p o e j i 4 8 3 7 0 x m t ö JIH HITO e 3a 
9 8 6 xHTejiH n o š e n e o s ö p o j o T Ha Hace j ieHHeTo HO C K o n j e . Bo 
B T o p o T a j e q e H H j a Ha O B a j s e n , 3a B p e ü e Ha EajiKaacKMTe H I - T a 
Cb6 TČ Ka B o j H a , r p a j o T H HeroBSTa oKoaHHa ó e a nonpniaTe Ha B o -
e n « i e Q C T B H ¿ a fliTo 6ewe npMiHHa 3a rojietao p a c c e a y B a i b e Ha a a c e -
JieHHÔTO KaiCO O ¡H rpaflOT Ta KO K O í O KOJIHMTe c e Jia. Co a a B p m y s a -
H>e TO na I - T a CBe T c KS B o j n a h yTspjuyaaifeeTo Ha HOBMTe x p * a B a n 
rpaHHun, c n p e w a T p m i j a / n a caMO 14 KM. / ¡1 Axóanuja, rpa^OT 
o c T a n a H30JiHpaH o s c ronaHCKaTa 3ajHHHa h CTaaa norpaHHUHa 
npoBHHUMCKa H a c e a ó a . KaKO pe3y j iTaT Ha H e c H r y p H o c T a 3a speme 
fia BOjHKTe h noBj ieKyBaaeTO aa noBUTe .npscaBHH rpan h i jh , BO 1,921 
r o t u n a r p a ^ o T ó p o e m e caMO 2 8 4 7 0 *HTejiH HJIH 1 9 9 5 2 x H T e j w n o -
MajiKy o j ; 1 9 1 0 r o ^ n n a . Cej iaTa TpHOBO H M a r a p e s o ó e a T O T O B O 

p a c c e a e H H a óeice Hauaj iea ó p o j o T Ha acmejiHTe H BO s p y r a cejiCKH 
H a c e a ö H . 

Bo Mer yB06Hno T n e p n o s , 1 9 1 8 - 1 9 4 1 r o s n H a , CTonaHCKH r p a -



aoT cTarHHpame na Ä Y P H * H a a a ^ B a m e H * e 6eiue n p m a e i a « sa 
a p a n a g e Ha nopaneuiHOTO n ^ o c e j i y B « a , e na H O B C l a c e j i e H H e o c B e * 
33 tlMHOBHHUM OJ a JIMUH HCTpaTHBHlIOT H B08HH0T a n a p i T Na Kpaj l -
cTBOTc na CpÓHTe, XpBaTHTe TA CjioBe*uKT.e O ^ H O O H O J¿ rocjiaBU j a . 

Bo TE KO T na I I - T a Cse TC Ka Bo jHa r p a j o T 6eme n o * ó y r a p c i c a 
$aaiKCTnuKa 0 K y n a u n j a H n o r o j i e n * MHrpiipaiba Ha Hace j i ea i iaTo H e n a -
me o c s e * npH*y*H0T0 Hcce;iyBaH>e na I H H O B H H U H T « O Í a,ajiH*HCTpa-
T H B H M G T h BoeiHOT a n a p a T h HHBRKTe caite J C T B A , U T O 6 e a » a c e a e -
•H BO M E R Y A O E H H O T nepHO* O ^ H O C H O Cpön H a c e j i e a n no 19|8 r o * H H A 

M Ha 11 MapT 1 9 4 3 r o * n * a .nenopTHpaiteTO * a 301 .3 -Te E s p e n BO 
TpeÖJinHKa, B O rioJicKa, Käse 6 e a YRNHNITEHH. Bo O B O J nepHO* ojI 
T E p n T O P N N T 8 KOK 6 e a N O J « T A J I H J A H C K A $ A M N C T H I K A O K Y N A M I J A BO 

r p a x o T c e j o c e j i H j a H s a e c e i i 6 p o j CMejcTBa rjiaBHO OÄ u n j a i K H x e 
c e a a no aojiHHaTa Ha P a j H K a . 

3aBpmyBaH>eTO «a I I CaeTCKa Bojna n C03*aBaH>e «a iiaKe^OH-

c a a APICABHOCT, Hapo^HA Penyöj iHKa M a K e * c * n j a BO PAMKHI« 4 H P J , 

o T B o p H HOBH n e p c n e K T K B H H 3 a N O J E M O T Ha BHTOJIS H 3 a ROAEMO 

pa 3JTBHXYBAII>E « a H a c e j i M H e T o H BO I l e j i a r o H H C K a T a KOTÍIHHS . Bo 

npBHTe noBoe*H TOJIHHH BHTOJia cTaiyBa a j y iH>ncTpaTHBeï U E H T A P 

33 uejia Jyro3ana^Ha MaKexoHnja, KOja on$aKame 3 3 , 1 4 5 OA T e p a -
TopwjaTa «a CPM, na Koj npocTop S M B S U 3 6 8 5 4 7 X H T C J I H • 

Kaico a^MUHMCTpaTHBeH , KyjiTypHO—npocBeTen M cTonancKH 

ueHTap BO J y r o 3 a n a ^ H a MaKejoHH j a rpa^oT no^na *a NPWBJIEKysa 

H O B O HacejieHne. Bene co nonncoT Ha HaceaemieTO cnpoBe^eH B O 

1 9 5 3 r o j u r a ma TepnT0pnjara l a jeHemHaTa önTOJiCKa onuiTHHa 

6 po j o T H A C E J I E H H E T O óerne 3 R O J I E M E » 3a 1 2 6 1 2 SCHTBJIH, a ceuc BO 

rpaíOT 3a 6 8 0 3 X H T E X H HJIH sa 2 2 , 1 6 ; $ BO O Ä H O C 11a ópojoT na a a -

cejieaneTo o í 1948 r o j H a a . Bo rpa.noT, noKpaj npHposnnoT npimacT 

CHJieH e 0 ópaHOT Ha U3xaH im KHO T iipniiacT i a nacejieaneTo K o j ce 

JOJIXH rjiaBHo ua HacejijBa&e öerajiuH /noJIHTCMHrpaiiTn/ MaiceÄOHUK 
C Í c e s e p K a T p q a J A - H R E J C K H O T ASJI HA MAKEFLOHHJA n OKOJIHTE c e j i a . 

Bo nepucflOT «enocpeAHo no ocjioóonyBa».eTo 3a npnrpa,ncKa 
30Ha MoacaT j a ce CMeTaaT cejicKHTe H a c e o s « : JlaBiyi, BpycHHK, Ü,H-
XOBO, ByKOBO, KpcToap H TpHOBO H Marap«BO, rjiaBHo ncsnenucTep-

CKHT ceaa OÂiaaeueHH on ueHTapoT va rpaj ,0T ^o 5 KM, 4*XOBO -
6 KM, H TpHOBO M MarapeBO - 8 KM . 3H3THO noójiMCKMTe *o rpa*0T 



H O J I C K H cejia K S K O S Top«o 0pH3apH, PaiiiTaHH, noeuieac, KpaBapu H 

* p . , na noKa*ysaa ejie»ieHTH Ha npurpancKH aaceaSi i . Bo O B O J nepn~ 

oM, MHrpHpaaeTo Ha HaoeieHMeTO ce orpaaHH^Bame H CO asMviHHCTpa-

T H B H H M E P K M . 

Ho p a c T ^ p a i t e T o Ha cejiCKHTe paSoTHH 3 a i p y r n no<myEa n o r a e -
MO *BHxeH>e aa Hacej ieHMeTo na p e j i a u n j a c e a o - r p a n , a BO B H T G J I C K O 

n o š e c o njiaHMHCKHCT p a č H Ha p e a a i j H j a T a njiaHHHCKM-nojioK»! c e j i a . 
3 a n o i H j B a K (5pas aa n c c e j i y B a & e «a aace j i eHHe c j HC JiaMc naTa p e -
jiHTHja 3a T y p o n j a . I l o i cpa j Typun c e H c e j i ^ s a a AjičaHUH, Maice a o a -
IL* H Uaraaa-PoMM KOH 6 A 3 H P A J K M c e aa p e j m r H 0 3 H a x a ripima^HoCT 
c e o n p e n e JiyB& sa T y p u n . 

Bo N E P H O I O T 1 9 5 3 - 1 9 7 1 R O J H H A S p o j o T a a H a c e j i e n u e T o BO 

BHTOJia 3roneMeH e o n 3 7 5 6 0 Ha 6 5 0 3 5 x n T e j i a 3a 7 3 , 1 3 £ . Bo 1971 
r o j u " O J nonncaHHTe X N T E JIK BO r p a ^ o T 251 55 c e nocej iHjie BO 

n e p H 0 * 0 T 1 9 5 3 - 1 9 7 1 r o j H a a . Kano n p o c e i H a T a rojmiiHa cTanKa Ha 
N P H P O I H H O T npHpacT na HaceneHaeTO B O rpa,noT sa N E P H O ^ O T 1 9 7 1 -
1 9 7 7 r o * a a a H3HecyBame o * 8 , 6 8 . 5 o * o 1 ,0 ,34 /So , a BO nopaneuuiHTa 
rojHHH 6EME K O O B M C O K « , Toa B O 1971 r o , n n n a , B O KOJIK^ nemarne 
n c e j t y » a i i a o * r p a j o T , BHTOJia TpeSaiae na 6 p o n O K O J I ^ 7 0 0 0 0 *MTejiH. 
On C H T E xnrejin B O 1971 r o n a n a KOH He ŽHjie p o n e H * B O r p a n o T na 
n o c e j i a n a B O N E P H O I O T 1 9 5 3 - 1 9 7 1 r o n a a a c e n a r a a i 7 3 , 4 7 X a O C T B -

K A T M T E 6MJI« n o c e a e a a no 1 9 5 2 rof lHHa. On C H T S j o c e i e H K 7 3 , 1 H 
c e noce : iH j i e O ^ c e j i o H 1 8 , 0 2 % 0 5 r p a n H 3 A O K O N Y 8/0 « Heno3HaTo 
o n K a K B a * a c e j i 6 a c e n o c e j i a j i e . 

0 * CMT8 s;oceaeHHUH caMo 42,26^5 c e noce.nn.Jie o n HCTaTa o n -
HITHH», 4 5 , 5 7 £ o n n p y r a onmTaaa « a CP M a i c e * o * n j a H 6 , 0 5 5 o n n p y -
r « p e n y 6 a n K H a a roc j iaBH j a . H a j r o j i e i * S p o j ua n o c e j i e a m i H T e o s 
* p y r H oninTHHH o n CP M a K e n o a n j a ce. Kara Ha OIIUITHHMTCL JO,eMnp-XH-
c a p H P e č e n KOH rpaBHTupaaT KOB SHTOjia, a s o 6 a p S p o j n o c e j i e a H -
U« c e o n 0xpH«CKa OnuiTHaa. 

Bo o s o j BpeMeHCKH n e p a o n » 1 9 5 3 - 1 9 7 1 roflHHa, noHHTeH3HBao 

ce pasBHaa c r o n a n c T B O T o BO rpanoT a onuiTHaaTa. CejicKure a a c e j i -

5h CO r p a j o T ce noBp3yBaaT co očedipamena naTHiuTa, ce BGBenyaa 

penoBea aparpancKU aBTc6ycKH coo6paica j , a H nHnnBH,nyaflHaTa MO-
TopM3HpaHocT ce 3 r o n e M y i a . Bo 1 9 6 5 ro^Kia BO oniaTHHaTa «Mame 

6 8 1 N A T H H I K H A S T O M O ^ A J I H , B O 1971 R O N M H A 5 3 5 7 « BO 1 9 7 6 r o n n « a 



1:0294» 3 r 0 J i e n e « ü 0 T nptuina xa « a c e j i e « n e T o s o r p a j o T He óenie 
n p a T e « u c o C O O H B 8 T H O nHien3mbn& CTaHÓena H a r p a j ó a U T O Ha c » o -
e«n*en » a m i r o connpaiae j o c e n y i a & e T o BO r p a j o T . Bo 1971 r o jui -

na Ha 16274 xouaKHHCTia 10 r p a * o T Cea n o n u c a i n 14909 C T B H O B H . 

3a n o c i s n n T e 13 t o í h h h , 1 9 6 4 - 1 9 7 6 , 10 onuiTH*aTa c e rpa*«HH 
n p o c e u H o TOHMÍSHO 562 C T a n a , o * T O « « O r p a j o T 7 5 » 6 % . Bo n e p a o j o T 
1 9 6 4 - 1 9 7 0 r o t u n a o j bKycHO H3rpa*eHHT» c T a n o » « « o onwTHHaTa 
8 1 , 8 5 ó « a ii3rpaj,eHM BO r p a j o T , a c a n o 1 8 , 2 % BO c e j i c w i T « n a c e * -
ÓH. Bo nepH0*0T 1 9 7 1 - 1 9 7 6 r o j a n a c » 3 r o « n y B a H 3 r p a * 6 a r a Ha 
CTaHOBH B O c*JicKMTe H a c e j i ó H , o a, B KyoHo m3rpa jftHüiTe C T S H O B H BO 

onmTHHaTa 5 9 , 8 & 6une o a r p a ^ e x H 10 r p a j o T , n 3 0 , 2 , 5 BO ceJIOKHTC 
HacenÓH. 

OnoiTecTBeHHTe H c T o n a x c K M T 6 n p o u e c H IIITC c e o £ B H A A A B O n « -
P k o . í o t n o c j i e 1 9 5 3 r o t u n a n p H * o » e c o a xa c « u e n y a a u n p a r p a ^ c x a T a 
3oma, a UTO Kname o * p a 3 H Ha UNrpauHOHHT« xiMacetta Ha H a c e j i e n n -
e T o . 

n o x p a j HasejeHHTe npiirpa*CKH Hacenó» , ce noBeíc« ce noBpsy-

s a « T co rpa.íOT H Ó J I M C E H T O HaceaÓH: ropno 0 P H 3 A P H , ^OJIHO Opn-

3 a p « , JIoroBapjH, KpaBapu, Iloeaieio, Moruna, KyicypeHaHH, B H C T P H -

o a , PamTaHH, CHTe oa*aaeHeHn j o 7 KM. OS ijeHTapot Ha r p a j o * . 

Bo CHTe HabejeHh Kaxo npMrpajcxi» aaceji5n c n o p e j nonacoT o * 1971 

rotuna 31. , 8 ' Í O Í H A C E A E N N E T O 6 H ; I O j o c e x e n o . ÍIpousHTCT HA *oc«Jie-

h h i í h 3 a ojjiejiHH H a c « J i 6 n ce jBJtscu o * 1 3 , 4 ^ 3a EpycHHK, 1,5,9'í 3a 

M o m a « , 1 - 6 , a a Tpaoso-Ma ra peso &c 7 9 , 7 7o 3a KpaBapn. O í C H T C 

J O C E ^ E H U I ; « 7 3 , 7 £ ce A O C E J I E H N raasno 0 1 C C J I C X H MaceaóH 0 1 « C T A T A 

onmTHHa. 

Hajrojiewo H H A Ó M C T E H 3 I I I H O e socejiyBafteTo BO npnrpaj4CKMTe 

Racejióu: KpaaapH, ropno 0pn3apn, EyKOBO, BU C T P H ua , JIaBi;H n 

JloroBap^H. Bo 1971 rotuna o j 17 -Te npurpaD,CKM nacejióH C^mc BO 

OBHC 6 HACEJIÓH 4 1 , 9 8 ^ O Í 3 K Y N H O T C « A C E J I E H H E M 6 2 , 2 7 % OB, OHTS 

í O c e i e H H i i n . B o H A B E ^ E H I I B E 6 N A C E R Á N C Í B K y n w o T O H A O E I E K O E BO 

1971 rotuna 4 7 , 2 3 He ÓHJie poj;eHH BO MecT0T0 na jcnseeite a QX CU-

T Í A O C « J I E H H M I caMO BO nepno,i;cT 1 9 6 1 - 1 9 7 1 rotuna ce aocejiejimie 

6 7 , 5 ' 5 , m so nepuojoT 1 ,953 -1971 roíHHa 80 ,69 '& . 

Bo npHrpai,CKHTe Haceaóü noKpaj noce jiyBatbeTC 3HaTHc ÓHJIO 
H nccejiyBaa>»To na Hace.ieHiieTO. Bo HacejiÓHTe TpHOBO-MtrapeBO, 



KpKJiHHO, PamTaKH, KpcToap, BpycHHK, Jlasnx H Byscoso n o K p a j 
jocejyBajbaTo 3a o m e n i t a normen « a x a c e j i e x H e T o ne I I GaeTctca 

Bojxa HMajio H noMaJiKy i m e s M o * npeTX0*XM0T n o n n e , a BO a a c e j i -
ÓHTe JlaBUH, ß p y c x K K , KpcToap H PaiiTa«H BO 1971 roAHxa HMajio n o -

Majixy xaeejiexne OÄ ÖpojoT xa acnTejinTe BO 1948 r o j m a . g 0 1971 

r o j x x a B O ceKoja ox I S I F L « H Ö X H B Ä xacej iö« miajio *ocejiexH BO n e -

pK0j;0T 1953 -1 ,971 rojsixa ojs 46 XXT«jîh BO P a r a n a *o 154 xHTean 

BO BpycMHK. Bo »a jro j ienaTa npjirpajcKa xaoejióa ByKOBO BO 1 9 4 8 

r o j x x a MMajio 1878 X H T Q J I H , a B O 1971 rojuma 2û47 K H T S J I H O H KOH 

8 4 3 XHT«jiK Önae jocejiexH BO nepnosoT 1,953—1971 r o * n x a . 

n o K p a j npaceayaatteTO, » o n o j p a w j e T O a a oniuTUHaTa, aitBe ® 
H ¿ a e s a a r a M H r p a m i j a xa x a c e j i e x a e T o n a p o « o xa p e j i a q H j a c e j i o -
r p a j - a a a o , a HMÎ H MHrpauHja H Ha p e j i a u n j a T a r p a j - c e a o - r p a J . 

Bo Te KOT na « a p T H a n p m i 1,978 r o * n x a c o ó p a a x c a n o * a i o u M 
sa Í B C B B C T O jBnxea>e aa l a c e j i e ï H e x o B O onuiTHaaTa 3a 11919 p a â o T -
a a q a , c a n o o * , : H X j y c T p a j a T a , rpajeacxmuTBOTO h TpaxcnopTOT 4 7 6 

paóoTBnopi n a t y a a a T O Í « e cTOTO aa acHBeeite rpa,*OT c e K o j j a e B X o . 

paSoTaxuate HITO c e K o j j a e B x o naTyxaaT 2 6 , 6 8 % K O P H C T A T n p a -
rpa^CKB c o o 6 p a i í a ¿ , 26,68, 'S naTysaaT oo c o n c T i e x x KOJIH, 2 4 , 3 7 ' ß 

neiDKH H co rpa*CKH c o o ó p a K a j , 19,74^5 co Mona* M B«JiocHneí H 
2 , 5 2 c o B O S « O Ä C H T ® p a ö o T B n n u BITO C E K O J J , A E B « o N A T Y A A A T x a 

p»6oTa BO rpajOT 69>96:5 c e OM, npxrpa.HCKXTe aacenÖM, WTO 3aaun 
n a i y a a a T MP 7 KM. a ocTaaaTxe oä ywT« 36 aacejiön o i onuiTuxaxa 

o j j a j i e u e a H 7 - 2 5 KM. O J r p a ^ o T , H 7 CÄJICKK H a c e j i ó n o * ÍPYRM o n -

IUTHXH H O * R P A ^ O B H T E : I I p H j i e n , P a c e x K O x p n * . 

Co H 3 r p a * 5 a T a aa n p e p a ó o T y B a i K i t KanaijuTeTH BO ceacKUTo 
xaceji5n c e K o J x x e B X o co a B T o ó y c o * r p a j o T n a T y x a a T 4 3 3 p a 6 o T » n o j i 
a a O J M A J I E I E X O C T J O 1 5 K M . 

0 * A B K S T H P A A H T E B P A Ó O T E M B O S E M J O * A J I H E T O H I A Y M A P C T B O T O 

8Í ,05% ce KO j X" s B m o naTysaaT * o paSoTXOTO M ® C T O . Ha j ro j iaM 5 p o j , 
4 1 , 1 , 3 ^ n a T y s a a T aa peaaipî ja r p a * - c e j w a T e xa p a ö o T x a o p r a x n 3 a -

rp i ja T O acT p a 6 o T x o M E C I Ó , a ocTaxaTHTe a a pejiaipi jaTa M O C T O aa 

TKHBOEAE p a ö o T X o M B C T O , xa o j . i a j i e a c e a o c T O Í 1 W 7 K M . , B O « a j -
roaeM xe j i co n p e s o 3 xa p a ö o T a a T a o p r a a n 3 a y j i j a . 

M x T e p e c x o e ce o ^ ó e n e x H í e a a * e x e c paóoTxmjpi n a T y s a a T 

c e K o j í x e B H o NO p a Ó o T x o T o M B C T O H xa p e s a u H j a T a B*TOJia-P«cex x. 



BHTOJia-IlpHJien c o j a a e a n p e B 0 3 H c o n c T B e a n KOJIH, a UITO e O B O -

sMcaeao c o p a 3 8 n e * o c T a na a B T o c a o ô p a K a j o T H n a T H a i a M p e x a . 
Cu a M KG TMpaHKTc 5 1 8 7 y^eimmi 10 cpenHH ymijimuTa, 649 

mhuh c e KO j i H e B K c naTyBaaT o * cejiCKH « a c e j i ô n BO ywHJiHinTaTa, a 
BITO H 3 p a 3 e a o BO n p o i j e I T H M3necyBa 1 2 , 5 1 'ž. OR YWENMTFITE AATAMM 

6 5 , 3 3 ^ n a T j B a a T c o a s T o ( 5 y c , 2 , 7 7 1 c o KOJIK, 1 , 3 9 5 c o B 0 3 , 3 , 0 8 i 
c o Mone* a JIM Be j i ocrn ie j ; H 2 7 , 4 3 $ nem. OJ, CHTe yrçeaaqn naTauuH 
7 4 , 8 8 : 5 c e o * u p a r p a j C K U T e a a c e j i ô n a ocTaaaTa-re o * yuiTe 26 a a -
ce-niH o i , oniuTHHaxa m 14 y i e a i t u a o s npHJien. ûa e n t e y u e a H u » 
naTMHTj;« IHTO l o a r a a î nem 1 0 r p a j o T 8 2 , 5 8 ; I c e o i a a c e j i ô î i r e T o p -
a o O p a s a p a , JlaBUM H B P Y C H H K o ¡ u a a e « e a u o j HenTapoT aa rpa . joT 
Î O 4 KM . 

0* . H3Ji0*ea0T0 Moace *a c e bh jm *CKa n p M r p a j c K a r a s o a a c o 
pa3BMTOKOT t a c o B p e M e a n c T ^ o o ô p a K a j , s a p o ^ a o a » T o c o o 6 p a K a J O T , 
KaKO p e s y j i T a T « a H3rpa j i5aTa aa oûecnpauieHM rtaTiiuiTa n o c T o j a a o 
c e iûHpH I/I BO KOJIK^ iLOBejie c e pa3Bnaa r p a j c K O T o C T o n a a c T » o BO 

TojiKy r p a j o T n o i e noBeice fja a n c o p ô H p a p a ô o T a a c m i a H c a 3 r o j i e -
Mysa xaeBHOTo ,n,B»seiie aa pa<5oT«aTa cnjia Ha p e j i a i i u j a T a i i p n r p a -
J C K S a a c s j i S a - r p a * . 


